Biologie : chapitre 4 et 5: 

La biologie moléculaire et la biotechnologie.
Chapitre 4

Le but de la biologie moléculaire est de comprendre la fonction des gènes et les mécanismes biologiques et ensuite les utilisés grâce à nos connaissances

HISTORIQUE :
(Pas les dates mais événements dans l’ordre)

Lois de Mendel – théorie de l’hérédité – découverte de l’ADN – découverte de la double élice de l’ADN – découverte de l’enzyme de restriction – découverte de l’ADN de ligase – 1ère molécule d’ADN recombinante – 1ère bactérie manipulée – conférence d’Asilomar – bactérie qui produit de l’insuline – séquençage de l’Adn – polymérisation en chaîne – 1ère cellule séquencée – génome bactérien – génome eucaryote.

Chapitre 5
Les OGM : organisme génétiquement modifié.

Technique de manipulation génétique permettent d’introduire dans le patrimoine génétique d’une plante, d’un individu, un gène d’une autre espèce.

Applications des OGM : résistance herbicide, insuline, vitamines dans certain aliments.

	Freiner
	Accélérer

	Œuvrer pour la santé humaine

Diminution des produits chimiques
	Solution pour la faim dans le monde.


+ relire tous les articles !!!
Transgène : gène étranger intégrer dans le génome d’un organisme.

Organisme transgénique : organisme dans lequel on a intégré un gène dans toutes les cellules.

Plasmide : petit anneau d’ADN bactérien sur lequel on soude les différents transgènes.

Les étapes d’un transfert génétique.

a) Intégration de gène par les plasmides.

Les bactéries ont la particularité de posséder des plasmides qui peuvent être coupés par une enzyme et se refermer ensuite après avoir intégré le gène. De plus, elles se multiplient vite permettant d’avoir rapidement beaucoup de copies d’intérêt.

1 : isolement d’un morceau d’ADN.

2 : intégration du gène dans un plasmide.

Une enzyme de restriction coupe l’ADN mais pas n’importe où ! Elle reconnait une séquence de base spécifique dans l’ADN : le site de restriction. A chaque fois qu’elle le rencontre, elle coupe la molécule. Beaucoup d’enzymes de restriction différentes ont été progressivement extraites de diverses bactéries. On en connait aujourd’hui plusieurs centaines. On peut ainsi disposer des petits morceaux d’ADN plus faciles à manipuler.

3 : introduction du plasmide recombiné dans une bactérie.

Le matériel préféré des biologistes est le colibacille (Escherichia Coli), microorganisme des structures simples et de culture facile. Les plasmides sont mis en contact avec des millions de bactéries car ils y pénètrent difficilement et à raison d’un seul par bactérie.

4 : mise en culture des bactéries sur une boîte de Pétri.

On dispose de milliers de clones bactériens différents.

Pour en tirer le clone intéressant : on injecte un antibiotique au milieu de culture pour éliminer les bactéries n’ayant pas intégré le plasmide. Ou on utilise une sonde moléculaire c'est-à-dire la copie radioactive du gène recherché.

b) Intégration de gène par les virus.

Le principe d’action d’un virus est d’infecter une cellule en y injectant son ADN. Lorsque la cellule exprime son message génétique, elle fabrique des virus, selon les plans apportés par l’envahisseur lui-même.
Comment obtient-on une plante transgénique ?

1 : 
repérage d’un caractère intéressant et identification de la protéine.

2 : 
identification et isolement du gène.

3 : 
construction génique. Elles permettent de cibler le lieu d’expression du gène pout faire en sorte qu’elles ne s’expriment qu’au moment nécessaire. Cette construction contient un gène marqueur de repérage. Cette construction génique est ensuite insérée dans un plasmide bactérien.

4 : 
introduction de la construction génique dans le génome de la cellule végétale par différentes méthode :

· Transfert biologique.
· Transfert direct vers le protoplaste sans vecteur.
· Transfert mécanique.

· Micro-injection.

5 : 
sélection des cellules exprimant le gène ajouté.

6 : 
régénération des plantes entières.

Pourquoi obtenir des animaux transgéniques ?

Accélération de la croissance

Abaisse les coûts de production

L’industrie pharmaceutique
Le génie génétique permet de produire 3 grands groupes de substances :

Mécanisme de défense immunitaire : Vaccin.

Des hormones : hormone de croissance, insuline.

Des dérivés sanguins : facteur de coagulation.

Thérapie génique
But : correction des erreurs dans le message génétique.

Risque : un gène intégré dans le génome d’un organisme risque de perturber l’ordre des gènes et de donner lieu à des changements imprévisibles dans le fonctionnement cellulaire.

2 thérapies : géniques somatiques : intégrées le gène immédiatement dans les cellules non sexuelles de l’organisme.

Géniques germinales : intégré le gène immédiatement dans les cellules sexuels de l’organisme.

Mais il y a des problèmes éthiques : on pourrait avoir une volonté d’améliorer l’espèce humaine et non de guérir.

Séquençage de l’ADN : donner l’ordre des bases de l’ADN.

